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La vie 
de l' I.C.E.M. 

ESPERANTO ET C.E. L. 

QUARANTE ANS DEJA ... 

Il y a quarante ans, l'Imprimerie à 
l 'Ecole voyait le jour à Bar-sur-Loup. Anni­
versaire que Freinet ne manquera pas 
d'évoquer. 

Ce que nous voulons souligner ici, 
c 'est que parmi les premiers adhérents 
de la CEL, on trouve bon nombre d'espé­
ranti stes. 

Fau t-il s'en étonner? 
Les «imprimeurs» et les espéran ­

tistes n'étaient-ils pas des pionniers d'avant­
garde, les uns el les autres, el cela déjà 
aurait pu les rapprocher. 

Mais il y avait plus ... 
Des instituteurs espérantistes avaient 

déjà pratiqué la correspondance scolaire 
internationale el il était_ tout à fait normal 
qu'ils soient atti rés par le journal scolaire, 
basé lui aussi sur les échanges entre écoles. 

Du côté CEL, les camarades qui 
avaient fait l'expérience enrichissante de 
la correspondance sur le plan national 
étaient tout naturellement amenés à vouloir 
franchir les frontières et à désirer pratiquer 
la correspondance scolai re internationale. 

De là est née une col laboration per­
manente entre Espéranto et CEL, colla­
boration qui ne s'est jamais démentie. 
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Dès les premières heures, Bourgui­
gnon (qui devait mourir dans un camp 
de concentration) organisait des «Ecoles 
espérantistes d'Eté » dans lesquelles on 
rencontrait un nombre intéressant , d' im­
primeurs. C'est bien à une de ces écoles 
espérantistes que le signataire de ces 
lignes eut la chance, à Lesconi l (Bretagne), 
de rencontrer Granier, Jutier et autres 
et de prendre un premier contact avec 
la CE L. 

Il en fut ainsi au cou rs des 35 dernières 
années. Pas une rencontre d'enseignants 
espérantistes, sans qu'il y fût question 
d'imprimerie à l'école. ·Pas un congrès 
CEL, sans qu'il fOl question de correspon­
dance internationale par l'Espéranto. 

Une preuve récente de cette inter · 
pénétration : à la rencontre d'enseignants 
espérantistes de Belgrade, il y fut question 
du mouvement Freinet. 

Et au congrès d'Annecy, l' organisa ­
teur de la rencontre de Belgrade, Vuco­
manovic, fut l' invité de la CEL. 

Jeunes, la voie est tracée, à vous 
de continuer ... 

LENT AIGNE 

• 
e Cours d'espéranto 

coopératif et gratuit 

• Semaine espérantiste 
à Balaruc- les-Bains (Hérault) 

pour campeurs du 12 au 19 Juillet 
1965. S 'adresser à : 

LENT AIGNE 
3, Av. de la Gaillarde Montpellier 

contre enveloppe timbrée 
à votre adresse 

• 
INFORMATION 

Paulette Bascou 1 malade 1 ne peut 
plus envoyer son journal « Les Petits de 
Privas ». 
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CHANTIER B.T. 

H . Gui/lard, Directeur d'Ecole hono· 
raire, Meylan (Bérivière)-/sère, serail re­
connaissant aux camarades qui pourraient 
lui fournir des renseignements et documents 
sur les sujets suivants en vue de la rédaction 
de brochures BT: 

1°. - Mandrin :Le célèbre contrebandier 
est passé dans le centre de la France à plu­
sieurs reprises el a pu laisser des souvenirs 
consignés dans les archives de la Mairie. 

2°. - L'homme dans l'espace : articles 
de revues ayant traité ce sujet . 

3". - Mesures : Construction simple 
d'appareils de mesures de ioule sorte : 
longueurs, capacités, poids, vitesse, élec­
tricité, pression, son, température, lemps, · 
angles, etc ... 

4". - Les téléfériques. 

• 
PROJETS DE BT pour lesquels Gui/lard 
demande la collaboration éventuelle de nos 
camarades: 

Mandrin : Da/et el Gui/lard 
Langevin : Gui/lard 
L'énergie thermonucléaire : Gui/lard 
La propriété collective : Gui/lard 
Itinéraires dans les A lpes : Professeur 

Leseigneur , Ardoni el Gui/lard 
L'homme dans l'espace : Gui/lard 

el Maillon 
Mesures : Jaégly , Gui/lard, Henneberl 
La bataille du Vercors : Ganac, Da/et, 

Gui/lard 

Péré 
Les téléfériques : Ailhaud, Gui/lard, 

Une usine électro -chimique : Gui/lard 
Fernand Léger : Gui/lard 
Jean Moulin : Gui/lard 
Le professeur soviétique auteur prin­

cipal de cc Génia, écolier soviétique JJ, paru 
dans la collection BT m'a demandé d'écrire 
la vie d'un écolier français. Grâce à noire 
ami Freinet, je possède déjà de nombreux 
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textes d'écoliers. Je serais reconnaissant 
à ceux de mes collègues qui voudraient 
bien me faire parvenir des lexies puisés 
dans leurs livres de vie ou rédigés récemment 
sur les sujets suivants : jeux d'inférieur, 
jeux de plein air, interviews de champions 
sportifs , fêles folkloriques, courtes mono· 
graphies ou souvenir sur des écrivains, 
artistes ou savants illustres. Les auteurs 
recevront timbres soviétiques ou russes el 
brochures. 

Henri GUI LLARD 
Meylan (Bérivière) - Isère 

• 
Cours par correspondance 

• 
DES PARRAINS · ET DES MARRAINES 

cc Je suis si heureuse d'avoir une mar­
raine 1 Oui, c'est formidable 1 El ça donne 
du courage quand la volonté faib/il el qu'on 
a peur d'aller de l'avant . 

Je crois que beaucoup de jeunes onl, 
comme moi besoin d'une amitié proche 
pour ne pas se sentir perdu . Car le cours 
seul, sans parrainage, ce serait trop imper ­
sonnel JJ, 

Oui, nous avons peut-être trouvé là 
une nouvelle veine pour souder notre 
mouvement et y agréger d 'emblée les jeunes 
qu i, de plus en plus nombreux, viennent 
à nos techniques. 

Engagez les jeunes à s'inscrire au 
cours. Mais fai tes-vous inscrire vous-mêmes 
comme parrains. Nous d2vrions disposer 
de 2 000 parrains 1... 

C. F. 

• 
Documents propagande ICEM 

Je renouvelle mon appel pour des 
diapositives destinées à la propagande et 
à l 'ini tiation des jeunes dans tous les 
domaines. 

Nous paierons les dias retenues, 
mais nous renverron s tous les originaux 
après duplication. C. F. 
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ASSURANCE ET VOY AGE-SCOLAIRE 

Un camarade nous écrit : 

«Pour partir en voyage chez nos cor­
respondants, nos finances ne nous permettant 
pas de louer un car, nous sommes partis 
en voitures particulières. Voyage qui fut 
effectué en période de vacances scolaires. 

Comme il ne s'agissait pas d'un voyage 
scolaire, j'avais révni les p3rents pour leur 
donner les explications nécessaires ; puis 
je m'étais assuré en tant qu'organisateur 
auprès d'une compagnie privée. 

Mais les enfants n'étaient pas couverts 
par cette assurance lorsqu'ils étaient dans 
les véhicules, la comp3gnie m'ayant répondu 
que mon contrat d'assurance automobile 
couvrait mes passagers lorsqu'ils étaient 
dans ma voilure. J'ai épluché mon contrat 
MAAIF à l'article de la définition du passager, 
mais je n'ai rien trouvé ». 
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Or, récemment, ce camarade a reçu 
une carte l'avertissant qu'i l était exclu de 
la MAA IF. 

Cet exemple est bon à connaître : 
en effet, nombreux sont les maîtres à 
emmener des élèves dans leur auto pou r 
effectuer un court déplacement, pou r une 
visite ou une enquête. Il faut que chacun 
sache que ce n'est ni autori sé, ni assuré : 
même avec l'accord des parent s. 

L'organi sation des voyages -éc~anges, 

et d'une manière générale des déplacements 
scolaires soulève des problèmes délicats. 
Il nous faudrait discuter de ces questions 
et informer largement les camarades. 

En tout état de cause pou r les excu r­
sions et les voyages-échanges il faut 
recommander fermement les entrepreneurs 
de transports et les assurances spéciales 
pour ces occasions. 

FICH E D'INSCRIPTION o .:FINIT IVE pour le Stage de Printemps 
des «Maîtres d'Application» à St-Etienne (Loire) 

A renvoyer avant le 30 janvier 1965 à Béruti, Ecole Annexe G., 
rue Paul Petit à St-Etienne (Loire) en l'accompagnant du droit d'ins­
cription de 10 F à verser à Béruli Georges, CC Postal Lyon 2772.57. 

Nombre de personnes : 
Nom et adresse : 

m'inscris pour le stage des 17, 18, 19 et 20 février 1965. 
Participation aux frai s (inscription + hébergement) : 50 F (souper 

du 17 et petit déjeuner du 21 compris). 
Coucher en dortoir chauffé par box de 6 très confortable. Apporter 

draps et pantoufles, couvertures fournies. 
Camping et gare SNCF très proches. 

PROGRAMME DU STAGE 
Ouverture : 17 février à 16 h. 
Jeudi 18, vendredi 19, samedi 20: de 9 h à 11 h 30: un atelier chaque 

jour avec élèves dans classe avec stagiaire, puis avec instituteur dé­
butant, puis avec Maître d'Ecole Annexe. 

de 14 h à 18 h 30: discussion axée sur l'atelier du matin, en par­
ticulier rôle des bandes enseignantes. 

de 20 h à 22 h : discussion sur le tâtonnement expérimental, la 
programmation ... (visite de l'exposition départementale d'Art Enfantin). 


